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Résumé :  

Les différentes techniques du langage SMS autorisent une diminution du nombre 

d’actions, c'est-à-dire d’appui sur les touches du téléphone pour écrire un message. 

Tout est bon pour gagner du temps et éviter d'avoir à pianoter inutilement. D’ailleurs, 

tout ce qui peut contrarier ce principe d’économie est banni. Les lettres non 

prononcées sont expurgées, ainsi que les accents et les espaces. Le langage SMS 

repose sur la réduction des mots à leur plus simple expression écrite. C’est pourquoi 

les abréviations, les sigles ou émoticônes (émotions plus icônes) sont largement 

utilisés. Une forme d’écriture inventive est créée par les utilisateurs des SMS (Short 

Message Service) des téléphones portables. Cette forme d’écriture est éloignée des 

normes orthographiques et grammaticales du français standard. Alors que 

l’économie de place (réduction de mots, groupe de mots, énoncés) est la principale 

caractéristique de l’écriture SMS, la répétition qui a pour objectif l’emphase dans cet 

outil de communication semble être paradoxale. Ces écritures simplifiées nécessitent 

souvent l’intuition ou la compétence linguistique des lecteurs pour décrypter le 

message, le but étant l’interprétation du contenu. Le type de message est purement 

communicatif ou expressif et non normatif. Le cas des usagers ivoiriens est analysé 

dans le présent article. 

Mots-clés : langage SMS, économie linguistique, répétition, emphase, graphie. 

Abstract:  

 The various techniques of texting call for an economy in the number of gestures, 

such as pressing phone keys to write a message. Everything is good to save time and 
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avoid having to keep unnecessarily. Besides, all that can thwart this principle of 

economy is banned. The letters are not pronounced, redacted, and the accents and 

spaces. SMS language is based on reducing words to their simplest writing. 

Therefore abbreviations, acronyms or emoticons (emotions with icons) are widely 

used. A form of creative writing is created by the users of SMS (Short Message 

Service) mobile phones. This form of writing is remote spelling and grammatical 

rules of standard French. While space saving (reduction of words, phrase, 

statements) is the main feature of SMS writing, repetition which to aim the emphasis 

in this communication tool seems to be paradoxical. These simplified writings often 

require intuition or language ability of readers to decrypt the message, the purpose 

being the interpretation of the content. The message type is purely expressive or 

communicative and not prescriptive. The case of Ivorian users is analysed in the 

present work. 

Key words: SMS language, linguistic economy, repetition, emphasis, written form 
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Introduction  

L'expansion des moyens de communication numériques (courriers 

électroniques, textos, blogs, forums de discussion, messageries instantanées, 

etc.) a facilité l'apparition de nouvelles formes d'écriture (Jean & Émilie, 

2006).  

Ces écrits, destinés à des proches ou à des collègues, rédigés de 

manière instinctive et soumis à de nouvelles contraintes d’interface (claviers 

d’ordinateurs, de téléphones mobiles), se caractérisent par un relâchement 

évident par rapport à la norme orthographique. On observe également de 

nombreux détournements de l’utilisation conventionnelle des caractères 

alphabétiques, employés non seulement pour transcrire des formes 

linguistiques, mais aussi pour véhiculer du métadiscours (citations), des 

émotions (colère, humour), des attitudes (emphase, dérision), etc.  

Les messages texte, souvent désignés par le terme 'textos'(SMS), sont 

devenus un outil de communication et de socialisation essentiel sur les cinq 

continents.  

Les SMS (messages textuels) présentent des exigences particulières et 

se distinguent par des styles d'écriture et des codes qui leur sont propres 

(Léon, 1993), (Anis, Parlez-vous texto ? Guide des nouveaux langages du 

réseau, 2001), (Anis, Communication électronique scripturale et formes 

langagières : chats et SMS, 2002), (FAIRON C., 2006 a). Ces nouvelles 

formes de communication écrite partagent de nombreuses similarités.  

Plusieurs études linguistiques (Anis, Parlez-vous texto ? Guide des 

nouveaux langages du réseau, 2001), (Anis, Communication électronique 

scripturale et formes langagières : chats et SMS, 2002), (FAIRON C., 2006 

a), ont été menées sur le langage SMS, ce qui a permis d'identifier ses 

caractéristiques principales, notamment la forte diversité graphique des 

formes lexicales. 

Cette variabilité découle, d'une part, de l'usage concomitant de divers 

systèmes d'encodage : l'écriture alphabétique classique se confronte à une 

écriture plus phonétique, ainsi qu'à une écriture « consonantique » (où seules 

les consonnes sont conservées), et enfin à une écriture « rébus » (où lettres et 

chiffres codent la valeur phonétique de leur dénomination). Elle est également 

le fruit d'un style de communication décontracté qui permet une certaine 

liberté en ce qui concerne la norme orthographique (non-respect des accords, 

des conjugaisons verbales, etc.). Par conséquent, sur le plan lexical, ces 

messages présentent un taux élevé de mots « hors-vocabulaire », qui se 

réfèrent à des néo-graphismes, ainsi qu'une augmentation significative de 

l'ambiguïté des formes lexicales « attestées ». 
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Dans cette étude, nous nous intéressons plus spécifiquement aux 

techniques d’expressions dans l’écriture des SMS. En d’autres termes, ces 

techniques d’expression en l’occurrence la répétition, peut-elle contribuer à 

expliquer l’emphase dans le langage SMS ? 

 
I.Cadre méthodologique  

1.Recueil du corpus 

Afin d’étayer l’objectif de notre recherche, nous avons produit un 

questionnaire que nous avons distribué à quarante jeunes dont vingt copies 

pour chaque sexe dans un collège. Nous avons choisi cet établissement parce 

qu’il regorge d’élèves de différentes couches sociales et répond au besoin de 

l’enquête. Leurs âges se situent dans l’intervalle [13 ; 18]. Ils disposent tous 

d’un niveau culturel qui leur permet de coopérer à notre projet. Il s’agit d’un 

questionnaire composé de six questions fermées en mode Q.C.M ; attendons 

par-là questions à choix multiples et d’une question ouverte donnant 

l’opportunité aux jeunes informateurs d’exprimer leurs avis sur ce style 

d’écriture réinventé. Les résultats obtenus vont confirmer et appuyer notre 

analyse précédente. 

1.1.Définition 

L'acronyme SMS est issu de l'anglais « Short Message Service », qui se 

traduit en français par service de message court (Kriket, 2016). Selon les 

lexicologues, c'est un « service qui permet d'envoyer et de recevoir des 

messages écrits courts via un téléphone portable ». Ils fournissent aussi une 

autre signification, plus fréquente, celle du message ainsi transmis. Ce sigle 

aurait ses débuts en 1996. 

Les SMS sont de courts messages alphanumériques1 textuels qui sont envoyés 

d'un téléphone portable à un autre et servent plutôt à faire circuler une 

information. 

Selon (Rasmussen, 2002)2, ce sont principalement les adolescents qui 

utilisent ce service. Les jeunes utilisent plusieurs stratégies d'abréviation pour 

résoudre les problèmes de place. La théorie de l'économie linguistique est 

fondée sur le principe que, tel tout système, la langue aspire à un équilibre 

entre l’effort de production (simplicité) et la clarté du message (précision) est 

le socle de ce travail (Martinet, Economie des changements phonétiques : 

                                           
1 - qui comporte des lettres et des chiffres 
2 - (JESSEN, 2009), Le langage chat et SMS est-il une menace pour l'usage 

traditionnel de la langue ? mémoire de licence, p.7 



 

Yannick Romain KONAN 
 

 

168 

 

traité de phonologie diachronique, 1970), (Martinet, Eléments de linguistique 

générale, 1980).  

1.2. Contexte et justification 

Cet article traite d'une tendance moderne en matière de 

communication, plus précisément dans la rédaction des SMS. 

La proximité avec les adolescents et leur langage explique le choix de ce sujet. 

L’intention est donc de mieux le comprendre. En plus, ce thème est utile et 

original, parce que, pour bien comprendre une langue, il faut connaître non 

seulement son fonctionnement, mais aussi sa forme familière qui est répandue 

et utilisée. L’hypothèse est que parmi les techniques d’expressions dans ce 

langage, la répétition dans l’écriture SMS constitue l’emphase dans le langage 

SMS.  La nature florissante de la communication par SMS n'a à ce jour attiré 

l'attention de la recherche que de façon très marginale.  

D'une part, la tradition de recherche linguistique qui s'intéresse à la 

communication multilingue (Bautista, 2004), (Blom, 1972), ont 

majoritairement analysé les interactions en personne et les communautés 

bilingues, et ce n'est que récemment que la communication médiatisée par les 

nouvelles technologies (emails, chats) a attiré l'attention de chercheurs 

s'intéressant aux choix et aux alternances entre différents codes (Brenda, 

2003) 

D'autre part, les études linguistiques sur la communication par SMS se sont 

fortement centrées sur les fonctions sociales des échanges SMS et les 

propriétés orthographiques de celles-ci (Thurlow, 2003). Par contre, les 

dimensions expressives de ce moyen de communication globalisé ont 

jusqu'ici été traitées de manière très incomplète. 

 

II. Résultats et analyses  

1.Origine du SMS 

A l’origine, les SMS ont été inventés par une équipe finlandaise pour 

aider les personnes malentendantes à communiquer. Selon Edward Lantz de 

la NASA, le premier SMS est envoyé en 1989 d'un beeper Motorola par 

Raina Fortini à son ami à Melbourne Beach. Le premier SMS commercial a 

été envoyé en 1992 par l'architecte logiciel Neil Papworth sur le réseau GSM 

https://fr.wikipedia.org/wiki/Melbourne_Beach
https://fr.wikipedia.org/wiki/Architecte_logiciel
https://fr.wikipedia.org/w/index.php?title=Neil_Papworth&action=edit&redlink=1
https://fr.wikipedia.org/wiki/GSM


Les techniques d’expressions dans l’écriture des SMS : avec un accent sur 

l’emphase 
 

169 

 

de Vodafone au Royaume-Uni de Sema Group  depuis son PC, le message 

« Joyeux Noël » sur le téléphone mobile Orbitel 901 de Richard Jarvis3.  

Lorsque le système a été mis à la disposition du public, de nombreux 

opérateurs étaient persuadés que les consommateurs privilégieraient toujours 

la communication par téléphone. Les campagnes de socialisation (promotions 

pour le grand public) ont montré plus d’intérêt de l’utilisation des SMS par 

rapport aux appels téléphoniques avec un prix nettement moins élevé.  

L’adoption fut un succès en dépit du fait que le message était facturé à l’unité. 

Les SMS ont ensuite été développés à plus grande échelle lorsque ceux-ci ont 

été vus comme un moyen d'espace de désengorger le réseau téléphonique. 

Aujourd'hui, le SMS est disponible dans le monde entier sur de multiples 

réseaux (Deumert, 2008) .  
 

2.  Le langage SMS 

Le langage SMS n'est pas une écriture avec des fautes, par exemple salu 

sa vas ? tu ai a la mesn, mais simplement des techniques d’écritures 

comme xlt ! cmt u va ? mw g vai pa b1.  Le SMS autorise l'envoi de messages 

de plusieurs milliers de caractères, divisés en sous-messages de 160 

caractères chacun.  Par extension, un SMS désigne également un message 

transmis par ce biais. 

 

Le SMS est défini pour l'envoi d'un message court d'un mobile à un autre. 

Depuis quelques années, il existe également la possibilité d'envoyer des 

messages4 (SMS) à partir d'un ordinateur (PC) connecté. Contrairement au 

langage des banlieues5, le langage SMS, lui, est pratiqué par toutes les 

couches de la jeunesse et provient à l’origine du côté fastidieux de la frappe 

sur le clavier et du besoin de ne pas dépasser le nombre de caractères autorisé 

par les messages SMS. Ce langage pratique le raccourci et un véritable code 

mondial d’écriture s’est mis en place. Il s’agit d’un langage qui évolue très 

vite. 

                                           
3 - c’est un des dirigeants de Vodafone. 
4 - Ce type de message est souvent pour les usages de marketing et de promotion. Il permet 

d'envoi des SMS vers un grand nombre de destinataires. 
5 - Le langage des banlieues repose sur un rapport d’opposition implicite à la norme du 

langage académique, une volonté de contrer la culture dominante même si cette dernière tente 

de s’approprier ce langage. 

https://fr.wikipedia.org/wiki/Sema_Group
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2.1.Traits particuliers pour le langage SMS 

Les SMS ont connu une grande émergence dans les années 1990. Cette 

forme de communication peu conventionnelle assure une communication 

dynamique et interactive. Les SMS représentent d’une part la manifestation 

de la richesse de langue, de l’originalité et de l’ingéniosité. D’autre part, ils 

se révèlent comme les facteurs contribuant à des perturbations éventuelles par 

rapport à l’orthographe. Leur utilisation fréquente et surtout le désir 

d’accélérer la communication parmi les êtres humains, constituent un langage 

qui devient de plus en plus différent de la langue standard. Tous les plans 

linguistiques sont atteints par les modifications dues à l’économie de signes, 

de temps et finalement d’argent. Cela est également justifié par le recours aux 

abréviations et aux acronymes (Crystal, 2008). 

Une autre raison possible de l’utilisation du langage SMS et de 

l’écriture qui a tendance à être presque phonétique, peut-être une certaine « 

esthétique » par laquelle les jeunes essaient de se faire remarquer et de se 

démarquer. Ce qui est certain aujourd’hui, c’est que le langage SMS a gagné 

un tel succès auprès du public qu’il est même utilisé en dehors des écrans de 

portables.  

La communication par SMS est un langage écrit spécifique qui a été 

inventé par les utilisateurs des réseaux sociaux. (Thurlow, 2003) identifie 

trois maximes sociolinguistiques qui pèseraient sur la pratique du SMS, 

laissant des traces sur son formatage linguistique : 

 

(1) condensation et rapidité, qui se traduiraient notamment par des 

abréviations (p. ex. 'c qu' pour la formule d'adieu 'see you') et la 

réduction de la ponctuation ; 

 

(2) le marquage d'emphase et d'états émotionnels par exemple par 

l'utilisation d'émoticônes (tels les smileys « ;-) ») ou l'utilisation de 

majuscules et la multiplication de marqueurs de ponctuation (p.ex. 

!!!???); 

 

(3) l'approximation phonologique (p.ex. 'je c' pour 'je sais'). 

 

Alors que ces éléments rendent compte de certaines adaptations 

spécifiques du langage dans la communication par SMS (Anis, 

Communication électronique scripturale et formes langagières : chats et SMS, 

2002), (Cougnon, 2008), (FAIRON C., 2006 a), une question fondamentale 
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demeure de savoir si, et dans quelle mesure, la répétition peut contribuer à 

expliquer l'emphase dans le langage SMS. Ce langage permet en effet de 

faciliter et de réduire le temps de rédaction et de réponse, d’utiliser au mieux 

le nombre limité de caractères disponibles. C’est un moyen très puissant pour 

véhiculer son message. Ses principes de formation sont à première vue 

simples : 

- le principe d’économie de la langue écrite : réduction de la longueur de 

l’écriture, 

- le principe d’analogies sonores : écriture phonétique, 

- le principe d’idéographie : smiley, rébus typographique… 

 

En fait, les deux derniers principes répondent au premier, celui du 

principe d’économie de la langue écrite qui épouse parfaitement notre société 

contemporaine, une société de la vitesse, de l’instantané (Léon, 1993), (Pierre 

R., 1996). Les caractéristiques de communication du langage SMS sont des 

caractéristiques d’immédiateté et quasiment de simultanéité. Tout doit être 

rapide et efficace dans ce langage. A peine le temps d’envoyer un SMS que 

la réponse arrive. Il faut absolument simplifier le temps d’exécution et de 

décodage d’un message écrit. Ce principe d’économie repose essentiellement 

sur l’écriture phonétique. Les jeunes saisissent désormais les mots, les plus 

simples à mémoriser (Lüdi, 2004).  

2.2.Réduction de la longueur de l’écriture 

Comme nous l’avons déjà mentionné, les SMS ne peuvent contenir 

que 160 caractères au maximum. Puisqu'on paie pour chaque SMS, les jeunes 

s'efforcent de comprimer le texte autant que possible. J’aborderai donc les 

sujets suivants : la phonétisation des caractères, l’orthographe phonétique, les 

phénomènes graphiques, les phénomènes lexicaux et, enfin, la syntaxe. Ces 

traits visent à abréger les SMS. 

2.3.La phonétisation 

Une des méthodes les plus typiques pour gagner de l'espace est la 

conversion des caractères en phonèmes. Cette technique implique l'échange 

d'un son avec une lettre ou un chiffre, dont la valeur acoustique est identique 

à celle du son initial. Quand ce phénomène apparait la valeur particulière est 

souvent marquée, par exemple en mettant la lettre en majuscule ou parfois 

avec des séparateurs :   

 J’espère ke C T sympa →j'espère que c'était sympa 

 2m1→ demain 
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a.  L’écriture phonétique 

Une autre stratégie fréquente est l'orthographe phonétique. Cette 

stratégie implique entre autres qu'on supprime les fins de mots muettes et 

certaines marques graphiques de pluriel : 

 Par hazar → par hasard 

 g préfèr les fiy simpl → je préfère les filles simples 

De plus, en ce qui concerne l'orthographe phonétique, les jeunes 

simplifient souvent les di- et trigrammes6 dans les SMS : 

 G acheté les kdo d noel → J'ai acheté les cadeaux de Noël 

 g voulè alé ché toi → je voulais aller chez toi 

 Prkoi tu téléfon pa ? → Pourquoi tu ne téléphones pas ? 

En suivant une approche généralement phonétique, ils notent ce qu'ils 

entendent sans se préoccuper de l'orthographe standard. Le langage des SMS 

a aussi recours à des analogies sonores pour écrire les mots : 

 « quoi » devient «koi, kw», 

 « Comme » s’écrit désormais «kom, cme». 

 Une nouvelle orthographe s’installe ; l’essentiel est que la 

transcription phonétique du mot soit compréhensible : 

 

 ndkw → on dit quoi  

 tkt ! → ne t’inquiète pas ! 

  kft? → que fais tu ? 

 gtm → je t’aime, etc. 

 C’est aussi un effort intellectuel qui est fait pour la lecture et le déchiffrage 

du message. 

2.4.La graphie 

Concernant les phénomènes graphiques, nous avons l'usage 

d'abréviations. Avec cette méthode on omet certaines des lettres dans un mot, 

mais on prend soin à ce qu'il soit toujours reconnaissable :  

 Cmt tu va?  → Comment tu vas ? 

 g par ds klke instan→ je pars dans quelques instants 

                                           
6 - se dit de deux lettres (digramme) ou trois lettres (trigramme) dont on se sert pour 
transcrire ou pour symboliser un seul phonème. 
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On utilise principalement les abréviations en début ou en fin de mots. 

Ces abréviations concernent généralement les "e" et les "s". En fin de mot, ils 

disparaissent purement et simplement : 

 Pa → pas 

 pass m vwr → passe me voir  

Ce langage utilise également des sigles et reprend les abréviations les 

plus courantes de la prise de note :        

 bcp → beaucoup  

 vrmt → vraiment  

 pr → pour  

 tt → tout  

 lgtps → lontemps 

 repnd STP → réponds s’il te plaît ! 

On utilise par exemple des lettres majuscules, des symboles et des chiffres 

pour traduire des sons :  

 L → elle  

  ? →quoi  

  C →c’est, ces  

  G →j’ai  

  2 →de 

Outre l'usage de la phonétique, la signification épelée des lettres, des 

chiffres et même des symboles contribue à ce système d'écriture économique. 

C’est le rébus typographique. 

 G → j'ai 

 C → c'est 

 a12c4 →À un de ces quatre 

Cette valeur épellative permet la création de véritables sigles : 

 NRJ → énergie   

 o6 → aussi   
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 D100 →descends 

 cfo → c’est faux  

Ces deux procédés (abréviations et phonétique) sont utilisés ensemble, 

ce qui rend parfois les messages difficiles à déchiffrer. Ce sont de véritables 

"rébus" avec des expressions telles que :  

 je vi1 2 → je viens de  

  tu vas réu6r → tu vas réussir 

  il tadi 2 → il t’a dit de 

  koi 2 9 → quoi de neuf ?  

  2m1 → demain  

3.Les phénomènes lexicaux 

Les phénomènes lexicaux comprennent, entre autres, les troncations. 

L'utilisation des troncations consiste en la création d'un nouveau mot en 

supprimant une ou plusieurs syllabes d'un mot plus long. On différencie trois 

types de troncation. Elles comprennent soit des aphérèses (chute de segments 

initiaux de mots) soit des apocopes (chute de segments finals de mots) ou soit 

des syncopes (chute de lettre ou de syllabe à l’intérieur du mot) : 

3.1.L’aphérèse 

L’aphérèse se manifeste par la disparition de la syllabe initiale. C’est 

donc la chute d’un ou plusieurs phonèmes à l’initiale du mot. 

 On prend d gnon → on prend des oignons 

 Tain, g tourne mal → Putain, je tourne mal 

 pti blem d ordi et d net→ petit problème d'ordinateur et d'internet 

3.2.La syncope 

La syncope se manifeste par la suppression d’une lettre ou d’une syllabe à 

l’intérieur d’un mot. C’est donc un métaplasme (altération dans un mot 

autorisée par l’usage, au point de vue morphologique ou phonologique ou 

alphabétique lorsqu’écrit.) par la suppression ou absorption d’un phonème à 

l’intérieur du mot. 

 frt → fort 

 ptit → petit 
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 pr → pour 

3.3.L’apocope 

 L’apocope se manifeste par la chute d’un phonème ou d’une syllabe 

finale du fait d’un changement phonétique ou d’un abrègement.  

 Rédac → rédaction 

 g taim → je t’aime 

 Ado → adolescent 

3.4.La syntaxe 

 Les SMS ont la particularité de présenter une syntaxe différente de 

celle des phrases classiques, étant donné que l'on peut fréquemment omettre 

les mots grammaticaux tels que les déterminants, les prépositions et les 

conjonctions, sans que cela n'affecte en rien le sens du message. Il est 

impossible de négliger les mots clés sans altérer le sens de la phrase. Il y a 

des exemples d'omissions de mots grammaticaux : 

 j entnd r1 pcq trop de br8 (omission du représentatif il y a) 

 Pa eu mn exam (omission de je n'ai) 

 2main, getudi pr examen (omission du déterminant les) 

 Le langage SMS diffère beaucoup de la langue écrite traditionnelle. 

4.Le manque de vocabulaire dans le langage SMS 

Pourquoi se creuser les méninges à trouver des expressions difficiles ? Le 

langage SMS nous débarrasse de la pénible tâche de varier les expressions. 

En effet le langage SMS n’a pas besoin d’une grande variété d’adjectifs 

qualificatifs et d’adverbes. Par exemple : 

 Tu m’es bien sympathique => t’es cool ! 

 Tu es fort serviable => t’es cool ! 

 Tu es excessivement généreux => t’es cool ! 

 Tu es très agréable=> t’es cool ! 

 Avez-vous une idée de ce que ces lettres inutilement superflues coûtent 

en encre et en papier, avec la méthode traditionnelle que l’on utilise 
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encore aujourd’hui ? => avé vs 1 iD 2sk C letr cout en encr é papié, avk 

la mtd kon utiliz enc0r ojd8 ?  

 

Le message est passé, sans avoir recours à une grande palette de mots. N’est-

ce pas le but de la communication ? Pourquoi devons-nous donc recourir à 

des termes qui peuvent ne pas être compris ? Ces mots plus ou moins 

compliqués sont pour les frimeurs. La diversité du vocabulaire dans le 

langage SMS ne sert à rien. En fait, le langage SMS ne prend pas en charge 

les grands mots. 

5. L’interprétation du langage SMS : l’écrit SMS 

Le parler des adolescents est une entité linguistique différente du parler 

standard au niveau lexical et partiellement au niveau grammatical. Cette 

variante du français est la plus flexible et la plus apte à s’adapter au 

changement : autrement dit, elle est en développement permanent et elle se 

soumet très vite aux nouvelles tendances. Elle fait partie de ce qu’on appelle 

le « français branché7 » qui est popularisé parmi les jeunes Ivoiriens et qui 

fait partie intégrante de leur vie quotidienne. 

 La langue est toujours en train de se développer de sorte qu’elle ne peut 

pas rester immobilisée sous une forme qui semble adéquate. On devrait 

accepter ce développement qui est tout à fait naturel. De plus, la langue est 

étroitement liée à la culture et à la vie quotidienne qu’elle reflète. Elle doit 

donc être apte à réagir à tous les changements dans la société afin de pouvoir 

la décrire d’une part et pour assurer la communication d’autre part. La langue 

des jeunes est pratiquée surtout au sein d’un groupe ou entre amis. La 

principale caractéristique du langage SMS est d’être une écriture abrégée à sa 

guise. 

 

6.L’agrammaticalisation du langage SMS   

Déchiffrer le langage SMS est ardu pour un non-initié. Avec l'usage du 

langage SMS, les racines sémantiques des mots se diluent ; leur provenance 

et leur signification véritable se dénaturent davantage. L'utilisation du 

langage SMS dégrade la qualité du langage et par conséquent, celle de 

l'expression. 

La compensation est aussi utilisée dans le langage SMS. Le SMS n'a pas 

non plus la possibilité de montrer la mimique et la gestualité du destinateur. 

C'est pourquoi les personnes qui écrivent des SMS ne peuvent pas 

                                           
7 - le langage utilisé par les jeunes dont l’âge varie de 13 à 18 ans 
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physiquement montrer leurs émotions et leur humeur à travers le message 

qu’ils véhiculent. À cet effet, ils mettent en œuvre diverses tactiques pour 

pallier l'absence de gestes et d'expressions faciales dans les messages texte. 

Ainsi, les jeunes ont inventé une méthode pour exprimer leurs sentiments. Ils 

utilisent désormais la répétition. 

La culture orthographique issue de la communication SMS a bouleversé 

les conventions et normes habituellement en vigueur dans l'écriture 

traditionnelle. C'est adapté à de nombreux jeunes puisque l'attention portée 

aux règles de ponctuation, d'orthographe, de grammaire, etc. n'est plus 

indispensable (an, 2007). Une nouvelle manière de marquer l’accent, c’est-à-

dire l’emphase naît. Dans le langage SMS, tout est permis pourvu que le 

message soit compréhensible. Une autre raison pour laquelle les jeunes sont 

très portés vers l'utilisation du langage SMS est le fait qu'ils ne sont pas 

nécessairement formés comme usagers de la langue.  

7.L’emphase dans le langage SMS 

Dans le langage SMS, la répétition joue un rôle essentiel dans la 

production de l’emphase. Normalement, c'est principalement la conversation 

orale qui sert à établir et à maintenir des relations sociales. Le langage SMS 

n'a pas les mêmes possibilités qu'une conversation orale en ce qui concerne, 

par exemple, la mimique et la gestuelle. Pour cela, il est nécessaire d'utiliser 

d'autres moyens pour pouvoir exprimer ses émotions. La fonction emphatique 

du langage SMS a une grande importance dans l’expression, donc pour la 

compréhension du message (Caroline David, 2014).   

La langue des jeunes est un phénomène tellement répandu que l’on 

peut l’entendre presque partout, mais sa plus grande fréquence se constate 

dans les médias et sur l’internet. Elle est omniprésente sur les blogs, les 

forums et les discussions en ligne ; les SMS en sont saturés. Par contre, leur 

langage peut prendre un ton de plaisanterie et montre le côté humoristique de 

l’énoncé. Certaines radios8 comme Sky Rock, NRJ ou Fun radio, Jam Fm, 

Nostalgie utilisent parfois le langage des jeunes parce que ceux-là sont 

supposés constituer une grande partie de leur audience. Il faut remarquer que 

les jeunes sont conscients du caractère conditionnel de l'usage de leur langage. 

Il savent, en effet, les contextes dans lesquels ils doivent l'utiliser. C’est 

pourquoi, ils n'utilisent pas leur code ni à l'école ni dans la communication 

standard. Ils le cloisonnent dans leurs clans ou cercles d'amis sans plus.  

                                           
8 - ces radios diffusent leurs émissions sur le bouquet canal+ ; Sky Rock (426), NRJ (427) les 

autres en national. 
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8.L’Emphase a l’écrit comme à l’oral 

Le style emphatique, est marqué par des exagérations, des hyperboles ; 

c’est un style pompeux, solennel, qui veut exprimer quelque chose de 

grandiose, de précis qui veut en mettre "plein la vue". L’emphase dans le 

langage SMS est une répétition (la répétition de la voyelle, de la syllabe et 

des mots emphatiques) dans laquelle l’élément est mis en relief, ce qui crée 

un effet d'insistance sur cet élément. Nous recensons trois façons principales 

de mettre l'emphase sur un élément dans le langage SMS : 

 en reduplicant les voyelles dans le mot (coool..., gaaar…, ouaiiiiis..., 

heiiiiin.. .waaaaah, koiiii…) 

 

 en reprenant le mot en début ou en fin de phrase (dji dji.., wep.., 

Wow !) 

 

 en répétant les syllabes ; les onomatopées (Gagaga..., kiakiakia.., 

Hahaha…, papapa…,   …a gogo.) 

La répétition de voyelles, la présence d’onomatopées et la présence de 

mots emphatiques sont utilisées pour donner des effets de style. Elles 

remplacent un procédé d’amplification paralinguistique (emphase ou 

focalisation) ; cette technique d’écriture, curieusement, va à l’encontre du 

principe d’économie. 

9. Dimension sémantique et pragmatique de certains mots emphatiques 

S’agissant d’une communication écrite, limitée typographiquement, la 

fonction expressive de certaines phrases nuancées doit être exprimée par 

d’autres moyens. Ainsi, nous trouvons des formules expressives qui 

témoignent d’une visée pragmatique et non d’un souci abréviatif comme les 

répétitions de voyelles, de syllabes et la présence de mots emphatiques. Dans 

tous les cas, on se trouve là devant des phénomènes qui rapprochent cet écrit 

une fois de plus d’une situation de communication orale et plus précisément 

de la dimension paralinguistique d’une telle situation. Tous ces moyens 

graphiques servent à intensifier le propos. 

Multiplication les voyelles dans le mot 

Le mot est emphatique lorsqu’il contient au moins deux voyelles. C’est 

la multiplication de la même voyelle.  



Les techniques d’expressions dans l’écriture des SMS : avec un accent sur 

l’emphase 
 

179 

 

a. Ctai trp cooool ! (Le locuteur a apprécié la fête organisée par ses 

parents) 

b. Konan ai mn gaaaaaar. (Le locuteur rassure son interlocuteur qu’il a 

une relation presque intime avec konan) 

c. C m gooo ! (le locuteur marque son territoire) 

d. C prooopre ! (le locuteur certifie l’originalité et la bonté de l’objet) 

e.  ouaiii sui opn (le locuteur rassure son interlocuteur qu’il est 

carrément disponible 

f. El es réeeeeel ! (Le locuteur agrée la beauté de la jeune fille) 

g. Mn vié a babi fem è versé waaaaah ! (le locuteur rassure son ainé de 

la présence de femmes 

h. El ai en form heiiiiin ! (le locuteur apprécie fortement l’élégance de 

la fille) 

i. Tu vau r1 koiiii ! (le locuteur informe l’interlocuteur qu’il n’y a rien 

à faire pour l’aider à avancer, malgré tout) 

  La présence de mot en debut de phrase 

L’énoncé SMS de forme emphatique peut être formulée par la reprise 

d’un mot ou d’un groupe de mots présent en tête ou en fin de phrase et mis 

en évidence par l’utilisation d’un point d’exclamation. 

a. Wow ! Wow ! Trp zo ta pix (le locuteur exprime la stupéfaction de 

voir que l’appartement de son ami est joli) 

b. Sui cnten 2 la kaiss. C 1e dji dji. (Le locuteur montre l’originalité et la 

beauté de la voiture) 

c. wep la lectur sa m plai wep ! (le locuteur reconnaît l’intérêt de la 

lecture) 

La répétition des syllabes : les onomatopées 

C’est un mot formulé avec répétition syllabique placé généralement au 

début de l’énoncé.  

a. Gagagagaga… el tourn otur du soley. (Le locuteur se moque de son 

interlocuteur en lui donnant la bonne réponse à la question posée.) 

b. Hahahaha…G la croiz enf1 c swr. (Le locuteur exprime sa joie tant 

souhaitée de rencontrer la fille tellement convoitée.)  

c. papapapa...tu men mal sr la créa du mnde. (Le locuteur est étonné 

de constater que son interlocuteur dit des contre-vérités sur la 

création de l’univers terrestre) 

d. La bier a gogo (le locuteur manifeste la pluralité de la boisson) 
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III. implication linguistique de ces techniques d’écritures  

La répétition dans l’écriture SMS est une forme de proéminence qui 

fournit des indications sur les attitudes et les sentiments du locuteur. Pour 

(Aziza, 2010), le langage SMS ne doit pas être considéré comme un véritable 

langage écrit mais plutôt comme une simple technique d’écrit oralisée à 

l’excès. Le langage des jeunes a tout d’abord été considéré comme un 

véritable argot puisqu’à l’origine ce langage a cherché à être hermétique pour 

un certain type de locuteurs. 

 Ces techniques d’expressions sont des phénomènes, on pourrait le 

dire, qui remettent en cause la pureté de la langue standard. Ce sont de 

nouveaux mots formés durant les conversations écrites souvent orales des 

jeunes et qui par la suite sont utilisées dans le langage oral. Cette révolution 

a fait son apparition grâce aux nouvelles technologies de l'information et de 

la communication. 

 Les utilisateurs des SMS ont créé des procédés remplaçant le gestuel, 

le para verbal et les mécanismes interactionnels de l’oralité. Certains prônent 

une simplification de l’orthographe et s’insurgent contre une règle prosodique 

qu’ils jugent trop orthodoxe pour marquer l’accent d’emphase c’est-à-dire la 

mise en relief de ce qui est nécessaire. Désormais, ils se débarrassent de ce 

qui est superflu : c’est la loi du moindre effort. Ce procédé implique une 

application nouvelle dans l’écriture des SMS. Il est important de rappeler que 

toutes les situations communicationnelles impliquant la répétition dans le 

langage SMS subissent de nombreuses contraintes. L’effet recherché vise à 

pallier l’absence physique de l’interlocuteur en marquant, graphiquement, des 

émotions que le ton de la voix ou les expressions du visage permettent de 

diffuser lors d’un échange face-à-face.  

Le taux de répétition reflète le degré d’implication et d’émotion du 

scripteur à son message. Les jeunes ne peuvent pas utiliser la mise de voix 

pour indiquer le ton et l’intention du message. Ce procédé scriptural permet 

de structurer et de revendiquer un nouveau rapport à l’autre. L’idée est que 

l’écriture SMS est presque identique pour tous parce que nous faisons usage 

des mêmes claviers pour saisir nos messages. L’enjeu est donc une éventuelle 

modification du rapport à l’écriture standard. Le fait d’utiliser la répétition 

pour marquer l’emphase n’octroie pas comme un droit divin sur la langue. 

Cette écriture numérique pourrait être considérée comme une langue 

vernaculaire dans le sens où elle combine l'oral et l'écrit au point de conduire 

(Anis, Parlez-vous texto ? Guide des nouveaux langages du réseau, 2001), à 

la qualifier de « parlécrit ». Elle ne fait sens qu’au sein d’une communauté et 

dans certains genres.  
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En outre, les jeunes utilisent d’autres stratégies pour indiquer la 

puissance vocale et l’intensité des messages. L’une de ces stratégies est 

l’utilisation de lettres majuscules qui soulignent que le message doit être lu 

en élevant la voix. L’utilisation de lettres majuscules est une stratégie 

fréquente dans les SMS pour compenser le fait qu’on ne peut pas utiliser le 

registre de la voix pour indiquer l’intensité de ce qu’on écrit. En utilisant des 

lettres majuscules on peut souligner que le message SMS doit être lu à haute 

voix. De cette manière, le scripteur peut souligner qu’il crie ou parle fort 

(Hougaard, Elevation of Chat Communication, 2002). Finalement, la 

multiplication des voyelles, le dédoublement de mots, et la multiplication des 

syllabes soulignent également l’intensité du message. Ces phénomènes 

marquent une prolongation des sons. Par ce moyen, l’intensité du message se 

renforce (Hougaard, Chat r 4 cool ;-), 2002). En raison des stratégies 

mentionnées précédemment, les intéressés comprennent comment déchiffrer 

les messages reçus. Ainsi, le langage SMS se veut singulier à cause de 

l’inexistence de ces traits dans la langue écrite traditionnelle.  

Une question très controversée dans le débat est la problématique de 

savoir si la répétition qui constitue l’emphase dans le langage SMS nuit aux 

compétences linguistiques des jeunes. Avec l’émergence du langage SMS, La 

maitrise de la langue est passée au second plan. Ce qui importe, c’est la 

compréhension mutuelle dans les échanges. L’accent est donc mis sur la 

compréhension du message au détriment de la compétence linguistique. 

Aucun effort n’est fait aujourd’hui au niveau de la compétence. La place est 

plutôt donnée à la performance. En clair, pour les jeunes, la performance 

prime sur la compétence. Le langage sms, faut-il le souligner, est un langage 

très avancé qui permet aux jeunes d’expérimenter avec la langue de nouveau 

styles d’écritures, de nouvelles manières de communiquer. Par exemple, les 

abréviations et les omissions, sont dues au fait que les SMS sont limités à 160 

caractères au maximum et la répétition, un moyen de marquer l’emphase pour 

exprimer l’exagération, rend les interlocuteurs linguistiquement performants. 

 Puisque le langage SMS est dégagé des normes et des conventions de 

la langue traditionnelle, les jeunes sont défiés à établir les règles eux-mêmes. 

D’une manière inventive, les jeunes ont délibérément créé un langage 

efficace. Par le moyen de ce langage, ils peuvent explorer la langue écrite et 

ses potentialités. En liaison avec cette forme de communication, les jeunes 

sont capables de s’exprimer d’une manière efficace et inventive en même 

temps qu’ils adaptent la communication au destinataire, au sujet et à l’objectif 

de la démarche. La conversation SMS a eu la même fonction que la 

conversation orale, soit une fonction phatique. C’est pourquoi beaucoup de 

jeunes essaient de transférer les éléments de la langue parlée au langage SMS. 
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Cela compense l’absence de la mimique et de la gestualité. À notre avis, le 

langage SMS est un développement naturel de la langue qui n’est pas un 

système statique. Le langage SMS est considéré comme une menace pour la 

langue traditionnelle par les jeunes qui préfèrent qu’elle reste inaltérée. Cette 

idée est cependant une utopie parce que la langue a toujours changé et elle le 

sera continuellement. Nous reconnaissons et apprécions que la langue a la 

capacité de se transformer et de s'acclimater aux nouvelles circonstances de 

vie et d'évolution humaine. Par conséquent, la répétition dans l’écriture SMS 

ne constitue en rien une menace pour la langue. 

  

Conclusion 

La communication par SMS mobilise de nouvelles habitudes 

conversationnelles et de nouvelles pratiques d’utilisation du code linguistique 

(Thurlow, 2003), voire des codes paralinguistiques.  

A une époque où le contact entre les langues s’intensifie dans le mouvement 

général de la globalisation, où nos pratiques quotidiennes se pluralisent, où la 

présence de certaines langues est parfois perçue comme menaçante pour 

d’autres, l’utilisation et le comportement du langage SMS mérite d’être 

interrogé dans tous ses états. Les données SMS offrent un accès privilégié à 

des pratiques communicatives quotidiennes. Le principal est de se 

comprendre, et pour se comprendre chacun doit y mettre du sien.  

Nous avons tenté de montrer dans ce court exposé qu’aujourd’hui les jeunes 

possèdent leur propre langage (manière d’exprimer l’emphase) ; une manière 

de mettre l’accent sur un point particulier de l’énoncé, sous une forme orale 

mais aussi sous une forme écrite. Sur la base des données analysées ici, et en 

accord avec les interprétations actuelles de la communication par SMS, notre 

position personnelle est de voir en celle-ci non pas un monde à part, mais un 

ensemble de pratiques qui, bien que dotées d’une série de spécificités, 

s’inscrivent dans la continuité d’autres pratiques communicatives, d’autres 

espaces de socialisation, d’autres jeux de langage. Nous notons quelques 

problèmes qui résultent de nos réflexions : 

 

1 est-ce que cette nouvelle utilisation de la langue, la répétition, permet 

de dire qu’il s’agit d’une nouvelle communication ? 

2 quels sont les risques linguistiques et syntaxiques de ces évolutions, 

de ces prises de liberté par rapport à la langue ? 
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Annexe 
 

1ère Question : 

Connaissez-vous le SMS ? 

 

 

 

 

Tous les informateurs répondent par l’affirmative, ce qui nous permet de dire 

que nos jeunes suivent le développement de la télécommunication en côte 

d’ivoire et connaissent les options que leur offrent les téléphones mobiles. 

 

2èmeQuestion :  

L’utilisez-vous ? 

 

 

 

Les résultats obtenus affirment que presque la totalité des participants 

utilisent des SMS, 

grâce à l’accès facile au téléphone portable qui devient actuellement 

indispensable 

pour chaque citoyen. Ce large usage témoigne également d’une facilité de la 

saisie et de l’envoi des mini-messages. 



 

Yannick Romain KONAN 
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3èmeQuestion : 

Pourquoi le SMS ?  

                              • Réponses proposées : 

A- économie d’argent      B- s’intégrer à un  

                                            groupe juvénile 

 

C- économie d’efforts      D- création d’un  

                                       langage SMS personnel 

 

E- création d’une atmosphère de communication libre et rapide. 

 

 

 

 

Les informateurs répondent à cette question en choisissant, parmi la liste 

proposée, les raisons qui leur conviennent le plus ; c’est pour cela que le 

nombre des réponses dépasse celui des participants. On remarque que « 

l’économie d’argent », « la création d’un langage SMS personnel » et « la 

création d’une atmosphère et communication libre et rapide » sont celles qui 

poussent le plus nos informateurs (filles / garçons) à s’envoyer des SMS. 

4ème Question :  

Utilisez- vous des porteurs d’emphase ? 

 

 

Les résultats affirment que 45 % d’informateurs emploient des porteurs 

d’émotions dans le but de marquer l’affectivité, la joie, la tristesse, le malaise 

contre 75% qui n’utilisent pas de porteurs d’emphase.  

5ème Question :  

comment marquent-ils l’exagération ? 

• Réponses proposées : 

 



Les techniques d’expressions dans l’écriture des SMS : avec un accent sur 

l’emphase 
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A- smileys   B- répétition 

C- icônes      D- ponctuation 

 

 

 

 

 

Les pourcentages obtenus soutiennent que les participants énumèrent au 

moins deux porteurs d’émotion qui schématisent leurs sentiments en donnant 

vie à leurs écrits juvéniles. Il nous apparaît clairement que la ponctuation et 

la répétition accumule le plus grand nombre de réponses, car elle marque une 

forte affectivité de la part de l’émetteur des minimessages chez les jeunes. Ce 

style d’écriture qui marque l’attitude prend une allure considérable. 

 

6ème Question :  

Cette nouvelle manière de marquer l’exagération contamine-t-elle la langue 

parlé à l’école ? 

 

 


